
GAZETTE DES CAMP.&GNES

contredit ne grfnde tefa qul peut donner lieu ê desdé1 de bien qùe tous les --amis de leur pass m'unissent dans nos
sastréserCe'tt o'pération-excellente cans certalries ccasions campagnes, sous le;drapeau sde l'agriculturq.popr,0oog bp9

ne dbitieêtregatigüée' qù eé la Plâis'grande réserve et pars les nwyens poséibl 2, à.développerps,progrss pro-
iegga lI besoin' Tai r Voii-ne sujet qdelqiues grès auxquels haiun devous peut 'prendre pare

pr captes que bÔUtrOU yO u o ans5 .n a. s l~.p, cllti nr rospé aeg tiop:de.notre6ays.; '
fdtfde M.Qttavi ansl'venir denos enfantq g- .

1" %ä PO ti "e ealg es de réaution' aux "Si comme on 'a:ditveraison depuis logtegied-

animaupis pgrpnongtravail nion'fait-aforce,-soyons, donotdua ,et;toujouran us dans

"Aceux qui sont trop jeunes o tp vie une mAme pen'sée -que l'ameúr du pays, que.lrpansP des
uAx, qui sont affabii ar une Antatuion insu ffi.. services -que-lesruraua lui' ont rendu; et.sont.appelé à lui

San te;ioiipiede enè·quaIité et qui ne sont pasdans un rendre encore, nous guiderntsan.cesse. Travaillons avec cou-

bon état de:éhairI , , . rage, ayeco persévranca à.nous.itr.uire, ain danéliorer le

ii .í" t u' t mérament mou et lymphat que, sol que nous cultivons, afin d'en augmenter la production et,

quoique d'aillear pes et.......en nous enrichissant, nous et les nôtres, de.ramener avec le

" Sio hbuitez un endroi daKnslequel'il n'yait queIdes temp9la r-ichesse'en ne pays.
age , - 111 . .T ne us tro le r éte : l _ 'a rioulturIe'doit être i :ancrfourragesinipides et âcres,, et des pâturages humides et pe e ist-p rP .e l

Rqueux, et où:p r onséu nt régu ees es ady ami- e salut·de notre patrie qui lui :devi aprosipIé et'ausi

ques ehe'les.houfs;la m orv eet le farcin chez les chevax, sagrandeur futures, car le..ujir,. alheureusement éloig
abstenez-voua-des aignées de.précaution. encore où elle redeviendrapropère, grande, et frte, ce era.

Si quekj eürmàladi contagieuse sévit sur les animaux surtout à vos fils, braves ethonuêtes cultivateurs, gu'elle le

de vo&e" isiie , ie'faits« pas' sai'gner les''vôtres< car les devra. - i * .

pïtied p reil ,an li'tu'de'Js préserver de~1a "Elevez-les donc dans l'amour- du travail-des champs,
nmalI'die e ag1use, afailib iënt-ds iimaidt les ren- .et-àdi-e dans l'amour de l'-griculture et aussi du'foyer

draient; par esl&mnemp seniles.l'inffience de cuss et du champ paternels, faites-leur donner une sérieuse ns-

morbides. Pendant une épidémie, quand .sévit par exemple, truction agricole 'et aussi ;horitcole, car, an
le choléra-morbus ou la. fièvre, pétéchiale, avez-vous jamais goût de l'horticulture.domestique, duJardmage, estle
vu qu'un médecin capablo. eût recoursI. la saignée comme utile qu'on puiýse, répandre et en même, temps celui,qui

moyen préservatif ?Non,..certainement non. Pourquoi.ïrai- peut le plus contribuer- au bien-être, au bonheur.intrieur
terions-nou:différmmeit·no aninaux'qui ontune o de'la famille. C'est un'goût qui.ne se perdi jamais qui ne

sation eáblable"àlntre ( aiussola niente prsta fait, .que 'aceoifre et 'qui a mêmela puissance d'éloigner
mus'et qui,. par, c éqdént, doiv'edt être sujets à des ma- *1uvrier de l spisivet près saournée.

ladies semblables à,celles .auxquellcs.nous sommes exposés? , .Pour vos fils, comme pour vos'fi es, mesdaeset me-
' Le* aigtiées.deprécautioun puvent prévenir de's a- sieurs, qu ,côtSdes lmxesd',instruotion primaire et re-

dis et êuse les livres élémentaireset pratiques agrioutue,,de

lo.-Aux'animaux.quilpassent sans transition, d'un ré- jardinage, de' copmptabilité agricole, d7histoires .morales et

gime deàtigb'e "et'de privation, au repos.et à l'abondance instruotvcs des connaissances utiles aux cultivateurs, pren-
nAnt une'largeilace ' q- dans cbque famille ons'abonne

2o.-A ceux! quihábitebt de pays où les fourrages sont
abon..nts,,i. _rum à un journal agricole..C'par des'l'etures et'des études de

bondante et aromatiques 'airbon' ets qui travaillent . -

peu, sont, sai is, jeunes et de'on teiérrment: unanimal ce genre,qu'il.féut les préparerîâ lvie rurale.
.eoi .8 . ."Acôti6eA istuto uy.orl plu adnmr

a beso ,d'être saigpé.quanç,;il na 1 mil vif.et br ilant les t
sedon sele' t;, clui l, 11, uitapn du

urines chargées, les.veines'apparetse.t très-gon qes l e don aulemonit. écoledu.villa
3o. A ceux qu'on soumet à l'engraiesement.:danmcco ý foyer paternel, o'est.à-dire par lepère et la mère, et celle-là
3. A feux qu donn suoumet àl'engrasement pa dana censeias

la sai née 'proure'ùn'état de relachement de la fibre qui f se donne surtout par l'exemple et par les conseils
cilite 'ipßltratiou'des ti'ssus ar la graisse ; . ' Efforcez-vous dono defaire, de vos fils de bons, robpptes,

"'o. A icex en in iyat été'saig'nés'p'edant plusieurs sobres,.érieux"ctintelligents ruraux;. et 'de. vos, fiUe , de
année5 còneutives, as sont habitués à ces évacuations bonnen' et utiles ménagères ;-des uns et des autres, des en-

ean i 's.' fants respectueux, dévoués'et affectueiux.
S" 2 dos sénctios, des da84der qu offrent-surtout les

Conférences agricoles de M.V Chatel villes, les uns ct os autres pourront, avec l'itruction horti-
cole que ceux qui les ont prÈqé és n'ont mahe usmet

Le plus grand; servicecqu'un homme peut rendre à non pasreçue, trouver, prôpdo'vous, ilieu.d o mps, aqx-
pays'est' oertdinement d cherhor à fa'iiliter let forces ac- quels, cll Ica attachera. cortain ementune aisapua,aesµrée
tives dònt idid et ûe n'da trbuvonsudan's-l'àgrialtCure. bien-être, la fortune même, et toujours.unesie libre et heu-

M., r l'a t'el lein0t bien coi- -rouso ettoutesls'joies dels; famille-et-des icilleemitiés;...

pris' u égNoier 'aro é od il N'est p s i NI uereviònuciPt -tôt' o tard -la"plupaït ide
tende excursions.agri eesdns tuts les part es dson éeux 'qi ont ius f6rtune dans les

pays. grandes villes"ý taat àe t , d?
'Voici , u iat.Iya qulne tmsc-banquier, et i' Cette ''1 l.

Vds 'une a ueu ,tes'coo-banqu '- t c otto conférence, Mesdames,iopestà vous dont lerôle,
savant agron om'''aý'néd 3srcue'louin: 0

cian agýronno dasy d7 se, récnte al tin aap-pa-rance si- modeste, est siliniportant dans une exploita-
Jai'v "UÎ' i'en"erna ici aujourd'hui; n'hco*mIe pro- tion-rurale,;qücjo lW destine'surt'out. ans ue elt

fesseur d'aggioulture mais avco mon bon vouloir et le désir 'On' a¶,it bien deï fois q'u'tiu'bonno et intelliglente mé-
d'apprcndro àéu uc's-i"ris au imiòs, d'änätrc 'vous oe quo nani esè slc ¿réior. du, labouribe<"t oi' e s' sas trOrtpé.

ai apprs c. apprends gguou 'omo u- En effe, ne vos rencontre-ton pas partout · ' outsine, à
lJradressà tqus, coux q41eomprennent ,omion la laiteriem,à la volailene 'dt ¯¯¯7»,porcherio, à la

surtout aujourd'hui c'est indispensable. que tousIloshommie buanderie, à la lingeri'e,au jardin potager et mome dans les


